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L’essentiel de l’intérêt de l’apprentissage dès l’entrée au lycée réside donc dans l’exploration 
de plus en plus exhaustive de l’ancrage culturel propre à chaque langue. La langue vivante 
étrangère ou régionale permet ainsi à l’élève d’appréhender un univers nouveau, de se 
confronter à un monde plus ou moins éloigné de son univers habituel et de trouver, dans 
l’écart et la différence avec sa propre culture, un enrichissement qui le construira tout au 
long de sa vie. La dimension culturelle, indispensable au dialogue entre civilisations, 
participe donc à la formation citoyenne.     

L’acquisition progressive de compétences en langues étrangères et régionales, la 
construction des capacités de compréhension, d’expression, d’interaction et de médiation 
s’organisent, au cycle terminal, autour d’une thématique : Gestes fondateurs et mondes en 
mouvement. Cette thématique, commune à l’ensemble des langues vivantes étrangères et 
régionales, peut se décliner différemment pour chaque langue vivante en fonction de ses 
spécificités culturelles propres et permet d’analyser les phénomènes culturels en parcourant 
l’histoire de chaque langue et en observant les formes qu’elles prennent dans le monde 
d’aujourd’hui.  

La thématique Gestes fondateurs et mondes en mouvement comporte, au cycle terminal, 
huit axes, qui peuvent être exploités à des degrés divers dans les différentes langues, en 
respectant l’ancrage culturel propre à chaque aire géographique.  

Pour chacune des deux années, les professeurs abordent au moins six axes sur les huit de la 
liste, selon un ordre qu’ils choisissent, chacun d’eux étant envisagé à travers une ou deux 
séquences. Pour aborder ces axes, on pourra s’inspirer des exemples de problématiques 
mentionnés infra qui les mettent en miroir avec l’aire géographique concernée et s’appuyer 
éventuellement sur quelques mots-clés pour construire son enseignement. Il serait 
souhaitable qu’au moins l’une des séquences abordées dans chacune des années du cycle le 
soit dans deux (voire trois) langues vivantes étudiées par l’élève  (interlangue), afin de 
mettre en valeur la diversité de l’offre linguistique de l’établissement.  

 
Axes 

1) Identités et échanges  
 

Quel rôle joue la mondialisation dans le dynamisme de la vie sociale, culturelle et 
économique dans chaque aire géographique ? Favorise-t-elle la diversité ou la menace-t-
elle ? Entraîne-t-elle une affirmation de la particularité ? Modifie-t-elle la particularité locale 
ou individuelle au profit d'une « citoyenneté mondiale » ? 
La mobilité (intellectuelle, physique …) caractérise le monde actuel et implique la 

Helene


Helene
Axes culturels 

LVA - LVB�
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multiplication des contacts, des échanges, des partenariats tout en posant les questions de 
l’acculturation, de l'intégration, de l'adaptation, de l’inclusion, etc. Cette mobilité suppose le 
franchissement de frontières géographiques et politiques. Les questions liées à l’ouverture et 
à la fermeture des frontières sont à la source de nombreuses tensions qui sont traitées 
différemment selon l’histoire et la culture des zones géographiques concernées. Le terme de 
frontière est appréhendé dans ses différentes acceptions (frontière historique, culturelle, 
linguistique etc.). Les élèves réfléchissent en particulier aux frontières qui existent au sein 
d'une société entre des groupes différents (entre générations, groupes sociaux, quartiers, 
clans...). 
 
Mots-clés : frontières / conflits / contacts / ghettos / migrations / exils / hospitalité / droit 
d’asile / choc des cultures / incompréhension culturelle et-ou linguistique / frontières 
invisibles / solidarité / transgression / protectionnisme / mobilité / déclassement social 
ascension sociale / voyages / dépaysement / tourisme / accueil / médiation / dialogue / 
mixité / partage… 

2) Espace privé et espace public 
 

Comment la frontière entre espace public et espace privé est-elle tracée en fonction des 
cultures, des croyances, des traditions et comment évolue-t-elle dans le temps dans chaque 
aire géographique étudiée ? L’espace privé (l’habitation) prend des formes et des 
dimensions variables et s’ouvre sur l’extérieur (la rue, les regards, les invités …) selon des 
modalités multiples. Étudier les différentes configurations d’espaces privés et publics, leur 
fréquentation et leurs transformations permet de mieux comprendre comment est 
structurée une société. Par exemple, les femmes ont longtemps été, ou sont encore, 
cantonnées à la sphère privée ; leur accès à la sphère publique (politique, professionnelle, 
médiatique, sociale) est un mouvement général qui reste d’actualité. La redistribution des 
rôles au sein de la famille est une conséquence de cette émancipation. Comment s’opèrent 
les mutations au sein de ces deux espaces privé et public (famille, espaces de sociabilité, 
travail…) ? Les langues elles-mêmes, dans leur usage, sont conditionnées par cette 
distinction (argots, registres …). 

Mots-clés : égalité homme-femme / droit de la famille / éducation / liberté de mouvement / 
émancipation / mixité / rue / marché / place du village / habitat / télétravail / espaces 
religieux… 
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3) Art et pouvoir 
 

Comment le rapport entre art et pouvoir définit-il les caractéristiques de chaque aire 
géographique étudiée à différentes époques ? Le pouvoir s’est toujours appuyé sur l’art et 
les artistes pour être célébré, légitimé ou renforcé. Lorsque l’artiste dépend du pouvoir 
politique ou économique, son œuvre peut-elle prendre la forme d’une contestation de celui-
ci ? Le rapport entre art et pouvoir donne lieu à diverses interrogations : l’art est-il au service 
du pouvoir ? Le pouvoir sert-il l’art ? L’art peut-il être un contre-pouvoir ? L’art est-il une 
forme d’expression politique ? Peut-on concilier liberté de création et contraintes diverses ? 
 

Mots-clés : architecture (résidences, édifices institutionnels …) / peinture (portraits, art 
religieux…) / musique (opéras, hymnes, chants …) / littérature (apologies, satires, 
dédicaces…) / cinéma (films de propagande, films patriotiques…) / art officiel / contre-
culture / underground / art engagé / résistance / avant-garde / affiches / caricatures / street 
art / censure … 

4) Citoyenneté et mondes virtuels   
 

Comment, au sein de chaque aire géographique étudiée, les rapports du citoyen au pouvoir 
sont-ils organisés et comment ces relations sont-elles modifiées par le développement du 
numérique ? Dans un monde numérisé et ultra-connecté qui a profondément changé la 
nature des rapports humains, comment évoluent les relations entre le citoyen et le pouvoir ? 
Les nouveaux espaces virtuels semblent représenter un progrès dans le partage de 
l’information, l’accès au savoir et la libre expression de chacun. Le recours massif aux médias 
numériques conduit cependant à s’interroger sur ses conséquences, tantôt sur le plan 
individuel (difficulté à hiérarchiser l’information et à démêler le vrai du faux, réduction de 
l’engagement réel au profit de l’engagement virtuel, permanence des traces numériques 
avec atteinte éventuelle à la vie privée, repli sur soi, nouveaux repères sociaux), tantôt sur le 
plan collectif : les intelligences collectives développent des espaces collaboratifs 
(encyclopédies collaboratives, wikis, moocs, webinaires, réseaux sociaux …) qui refondent, 
au moins en apparence, la nature des relations sociales. 

Mots-clés : fausses informations / réseaux sociaux / éducation aux médias / paiements 
virtuels / données personnelles / intelligence artificielle / wikis / démocratie participative / 
censure et contrôle d’internet / cyber-harcèlement / liberté d’expression / usurpation 
d’identité / manipulation / blogs / forums / télétravail / lanceur d’alerte… 
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5) Fictions et réalités 
 
Quels sont les modèles historiques, sociaux ou artistiques dont chaque population a hérité 
et quels sont ceux qu’elle recherche ? Pourquoi se reconnaît-on dans une telle 
représentation et comment reconstruit-on son propre modèle éthique, esthétique, 
politique ? Les récits, qu’ils soient réels ou fictifs, écrits ou oraux, sont à la base du 
patrimoine culturel des individus et nourrissent l’imaginaire collectif. Comment sont 
véhiculés les croyances, mythes, légendes qui constituent le fondement des civilisations et 
transcendent parfois les cultures ? Les figures du passé demeurent-elles des sources 
d’inspiration et de création ? Comment les icônes modernes deviennent-elles l’incarnation 
de nouvelles valeurs ? Les mondes imaginaires offrent à chacun l’occasion de s’évader de la 
réalité tout en invitant à une réflexion sur le monde réel : comment la réalité nourrit-elle la 
fiction et comment, à son tour, la fiction éclaire-t-elle ou fait-elle évoluer la réalité dans une 
aire culturelle ?  
 
Mots-clés : utopies / dystopies /littérature / mythologie / légendes / croyances / science-
fiction / héros / sentiment national / super-héros / figures tutélaires / monuments… 

6) Innovations scientifiques et responsabilité 
 

Quelles réponses chaque aire géographique étudiée apporte-t-elle aux bouleversements 
technologiques et scientifiques actuels ? Le progrès scientifique est à l’origine d’avancées 
très positives pour l’humanité, mais donne également lieu à de nombreuses interrogations 
sur certains effets induits concernant, en particulier, le réchauffement climatique, la 
réduction de la biodiversité, ou encore l’épuisement des ressources naturelles dans de 
nombreuses zones de la planète. La prise de conscience des dangers éventuels liés à ces 
innovations scientifiques nourrit une réflexion sur l’éthique du progrès dans une aire 
culturelle donnée. Le savant est-il responsable des usages de ses découvertes ? Doit-il 
s’impliquer dans la sphère publique pour peser sur les décisions politiques ? Quelle marge 
de manœuvre possède le citoyen pour faire entendre sa voix ? Comment les sociétés 
peuvent-elles prévenir les dérives liées aux innovations technologiques ? Les citoyens 
tentent d’apporter des réponses au quotidien, en adoptant de nouveaux modes de 
consommation. Les scientifiques, de leur côté, peuvent proposer des solutions qui donnent 
lieu à diverses formes de coopération. L’axe invite à observer ces aspects de la question dans 
l’aire culturelle concernée et d’explorer les similitudes ou les singularités avec d’autres 
cultures.  

Mots-clés : recherche génétique / vaccins / robots / clonage / OGM / nanotechnologies / 
énergies renouvelables / transport / éco-citoyen / ONG / conquête spatiale / recyclage / 
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covoiturage / surpopulation / aliénation au travail / biodiversité / circuit court / bio / 
croissance verte / pollution / dérives sectaires / course à l’armement / mobilisation…  

7) Diversité et inclusion 
 

Quelles sont, dans chaque aire géographique étudiée, les réponses apportées aux questions 
posées par l’évolution des sociétés de plus en plus diverses et ouvertes ? Les langues 
vivantes jouent un rôle fondamental pour l’insertion et la cohésion sociales dans des 
sociétés de plus en plus cosmopolites. L’étude de la diversité culturelle au sein d’une aire 
linguistique donnée ou de la variété linguistique au sein d’une aire culturelle favorise une 
réflexion sur le rapport à l’Autre et permet la mise en place de projets interculturels et 
plurilingues. D’autres formes de diversité peuvent être explorées : comment évoluent les 
relations intergénérationnelles ? L’inclusion de personnes handicapées est-elle effective ? 
Quels éléments culturels conditionnent les relations entre les catégories sociales ? Les 
questions de la diversité et de l’inclusion gagnent à être abordées ensemble, à travers les 
arts, les sciences, le droit, la géopolitique, la sociologie, etc. 

Mots-clés : handicap/ intégration / liberté de mouvement / discriminations / générations / 
minorités / langues officielles et langues non reconnues / idiolectes / égalité / 
émancipation… 

8) Territoire et mémoire 
 

Comment s’est construit et se transmet l’héritage collectif dans une aire géographique 
donnée ? Les espaces régionaux, nationaux et transnationaux offrent des repères marquants 
(dates, périodes, lieux, événements, espaces saisis dans leur évolution temporelle, figures 
emblématiques, personnages historiques, etc.) et permettent de s’interroger sur la manière 
dont se construit et se transmet un héritage collectif. Les commémorations traduisent un 
besoin d’élaborer et d’exprimer des mémoires individuelles et collectives. La multiplication 
des lieux de mémoire pose la question de la relation complexe entre histoire et mémoires. 
La mémoire d’un individu ou d’un peuple trouve son reflet dans le patrimoine ; héritage 
dont l’évolution dans le temps témoigne de la relation que chaque peuple entretient avec 
son passé et, par extension, la manière dont il se projette dans l’avenir. À travers la notion 
d’héritage, les histoires individuelles se confondent avec le destin collectif ; ces points de 
rencontre et de tension entre les histoires personnelles et la histoire sont à l’origine de 
nombreux récits (du témoignage au roman historique). 
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Mots-clés : espaces frontaliers / monuments aux morts / mémoriaux / traces de l’histoire / 
histoire officielle / devoir de mémoire / amnistie / amnésie / quartier historique / 
patrimoine bâti… 

 
Ci-dessous, des exemples de problématiques liées aux axes « Identités et échanges », et 
« Territoire et mémoire » déclinés dans plusieurs langues : 

 
Axe « Identités et échanges »  

Allemand  

� La frontière germano-allemande : le Mur de Berlin était-il infranchissable ? 
� La mondialisation dans nos assiettes : la riposte allemande dans le secteur de la 

restauration rapide ; 
� Adidas, une entreprise allemande en pleine mutation : marque de sport ou fleuron 

de la mode ? 

Anglais  

� Peut-on conserver des identités locales et linguistiques face à une culture globale ? 
� Comment les communautés urbaines des pays anglophones appréhendent-elles la 

coexistence multiculturelle ? ; 
� Royaume-Uni et États-Unis : attirance mutuelle et affirmation d'une identité 

singulière. 

Arabe 

� Échanges, appropriation et transmission : le voyage des savoirs, des idées et des 
textes au cours des siècles ; 

� Le Maroc, carrefour migratoire et cosmopolite (« hivernants », commerçants, 
étudiants, investisseurs…) : quelles transformations sociales, culturelles et 
économiques ? 

Chinois  

� Les relations et échanges entre les espaces chinois : le continent, Taïwan et Hong 
Kong ; 

� Le projet OBOR (la nouvelle route de la soie) : facteur de stabilisation aux frontières 
et à l’intérieur du pays ? 

� Jeunes diplômés et mobilités : déconvenues, épreuves, succès, innovations. 
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Espagnol 

� La présence hispanique aux États-Unis et ses multiples facettes ; 
�  Les Républicains espagnols et les routes de l'exil ; 
� Cuba : La Havane / Little Havannah : Cuba et les États-Unis, la fin de l'impasse ? 

Hébreu  

� Le phénomène des routards israéliens ; 
� Vivre le conflit au quotidien ; 
� Réfugiés hier et aujourd’hui. 

Italien 

� L’immigration italienne aux Etats-Unis ; 
� Nord et Sud en Italie : l'opposition entre Terroni et Polentoni existe-t-elle vraiment ? 

Langues régionales  

� Les mouvements migratoires et l’évolution de l’identité bretonne (Breton) ; 
� La mondialisation menace-t-elle les sociétés mélanésiennes ? (Langues 

mélanésiennes - Kanak) ; 
� La notion d’autochtone est-elle valable dans les espaces créoles ? (Créole). 

Portugais  

� Dans quelle mesure les Grandes découvertes ont-elles contribué à fonder une 
identité portugaise ? 

� Comment les flux migratoires contribuent-ils à l’essor des mégalopoles au Brésil et à 
la mutation des sociétés ? 

Russe 

� Étudiants étrangers en Russie : de l’Université de l’Amitié des peuples à l’École 
supérieure de commerce de l’Université d’État de Moscou ; 

� Voyager à l’étranger : un rêve enfin devenu réalité pour les Russes ? 
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Axe « Territoire et mémoire »  

Allemand 

� La fabrique du héros : pourquoi le pouvoir politique a-t-il besoin de se fabriquer des 
héros ? Un exemple en RDA : Sigmund Jähn, héros malgré lui ;  

� Berlin, lieu de mémoire individuelle et collective ; 

Anglais 

� Quel a été le lien entre le développement commercial et l’exploration de nouveaux 
espaces dans l’histoire de la Grande-Bretagne ? ; 

� Quels sont les lieux d’échange qui participent de l’identité du monde anglophone ? ; 
� Histoire officielle et mémoires  dans le monde anglophone : récits d'esclaves, de 

vaincus, d'anciens peuples colonisés. 

Arabe 

� Le souverain et sa Cour : Bagdad et Hârûn al-Rashîd ; 
� La mémoire en images : quel rôle les cinéastes, plasticiens et photographes ont-ils 

joué dans la construction de la mémoire pour représenter les  bouleversements 
politiques et sociaux récents du monde arabe ?  

Chinois 

� Beijing Tian’anmen ; 
� Le tourisme rouge : un devoir de mémoire ?    
� Mémoire et mémoires de la Révolution culturelle : quelles transmissions ?  

Espagnol 

� Fêtes historiques commémoratives (Moros y Cristianos, Cartagineses y Romanos, 
etc.) : l’histoire reconstituée ? ; 

� Les Mapuches, un peuple entre deux pays ; 
� Syncrétisme religieux en Amérique centrale.  

Hébreu 

� Joseph Trumpeldor comme incarnation de l’héroïsme national ; 
�  Le désert de Judée, un lieu riche de sites mythiques ; 
� Zikaron BaSalon (« Souvenir au salon »), nouveau lieu pour le souvenir. 
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Italien  

� Lieux et traces du pouvoir politique dans la topographie de Rome ; 
� Le 25 avril 1945 : un nouveau départ pour l'Italie ? 

Langues régionales  

� Sur les routes occitanes, le voyage intérieur (Occitan) ; 
� Que disent les « marae » sur la réalité contemporaine des Polynésiens ? (Tahitien) ; 
� Célébrer la mémoire des abolitions, pour quoi faire ? (Créole) ; 
� Mémoires locales et histoire officielle de l’Empereur (Corse).  

Portugais 

� Comment un lieu historique investi par le pouvoir politique et/ou économique 
conserve-t-il, au lendemain du tremblement de terre de 1755 puis de la 
reconstruction de la ville, toute sa valeur symbolique ? 

� Dans quelle mesure la déforestation du Brésil peut-elle être considérée comme la 
résurgence d’un passé colonial ? 

Russe 

� Comment crée-t-on une légende et un mythe à partir de faits « historiques » et de 
leur utilisation (Alexandre Nevsky, Ivan Soussanine, Pavel Morozov) ? 

� « L’Étranger proche » : proximité naturelle ou nostalgie de l’Empire ? 
� De Léningrad à Saint-Pétersbourg : une réécriture de l’histoire ? 
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  Annexe : tableaux des descripteurs des activités langagières 
Tableau synthétique des descripteurs de la réception 

Pré A1   A1                   Æ A2                   Æ B1                   Æ B2                   Æ C1 

Ecouter, visionner 
et comprendre 

 

 

Peut comprendre 
des questions et 
des affirmations 
courtes et très 
simples. 

Peut reconnaître 
des mots familiers, 
à condition qu’ils 
soient prononcés 
clairement et lente-
ment dans un 
contexte 
clairement défini, 
quotidien et 
familier.  

Peut reconnaître 
des nombres, des 

Peut comprendre des mots et des 
expressions courtes dans une 
conversation simple à condition 
que les gens parlent très 
lentement et très clairement. 

Peut suivre l’idée générale d’un exposé 
sur un sujet familier, si le message est 
délivré lentement et clairement, dans un 
langage simple et illustré (diapos, 
polycopiés, …). 

Peut généralement suivre les points 
principaux d’une longue discussion se 
déroulant en sa présence, à condition que la 

langue soit standard et clairement 
articulée. 

Peut suivre l’essentiel d’une conférence, d’un 
discours, d’un compte rendu et d’autres 
formes d’exposés complexes du point de vue 
du fond et de la forme. 

Peut suivre la plupart des conférences, 
discussions et débats avec assez 
d’aisance. 

Dans une annonce publique peut 
comprendre des informations 
simples (chiffres, prix, horaires) si 
elles sont prononcées lentement 
et clairement. 

Peut saisir l’objet, le point essentiel 
d’une annonce ou d’un message brefs, 
simples et clairs. 

Peut comprendre des annonces publiques à 
condition qu’elles soient clairement 
articulées dans une langue standard et avec 
un minimum de bruits de fond. 

Peut comprendre des annonces et des 
messages sur des sujets concrets et abstraits, 
s’ils sont en langue standard et émis à un 
débit normal. 

Peut extraire des détails précis dans une 
annonce publique émise dans de 
mauvaises conditions et déformée par la 

sonorisation (par exemple, dans une 
gare, un stade, etc.). 

Peut repérer de l’information 
concrète (par exemple sur des 
lieux et des horaires) dans de 
courts enregistrements sur des 

sujets quotidiens et familiers, à 
condition que le débit soit lent et 
le langage clair. 

Peut comprendre et extraire 
l’information essentielle de courts 
passages enregistrés ayant trait à un 
sujet courant et prévisible, si le débit est 
lent et la langue clairement articulée. 

Peut comprendre les points principaux des 
bulletins d’information radiophoniques et de 
documents enregistrés simples, sur un sujet 
familier, si le débit est assez lent et la langue 
relativement articulée. 

Peut comprendre la plupart des reportages et 
des autres enregistrements ou émissions 
radiodiffusées en langue standard et peut 
identifier correctement l’humeur, le ton, 
etc., du locuteur. 

Peut comprendre une gamme étendue 
de matériel enregistré ou radiodiffusé, y 
compris en langue non standard et 
identifier des détails fins incluant 
l’implicite des états d’esprit et des 
relations entre interlocuteurs. 

Peut reconnaître des mots et 
expressions familiers et identifier 
les sujets dans les gros titres et 

Peut identifier l’élément principal de 
nouvelles télévisées sur un événement,  

Peut suivre de nombreux films dans 
lesquels l’histoire repose largement sur 
l’action et l’image et où la langue est claire 

Peut comprendre la plupart des films, des 
journaux et des magazines télévisés en 

Peut comprendre les nuances et les sous-
entendus dans la plupart des films, des 
pièces de théâtre et des programmes 
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prix, des dates et 
les jours de la 
semaine 

les résumés des nouvelles et la 
plupart des publicités, en utilisant 
les informations visuelles et ses 
connaissances générales. 

suivre un spot publicitaire ou la bande-
annonce d’un film à condition que 

les images facilitent grandement la 
compréhension et que ce soit dans une 
langue claire et relativement lente. 

et directe. Peut comprendre les points 
principaux des programmes télévisés sur 
des sujets familiers si la langue est assez 
clairement articulée. 

langue standard. télévisés 

Lire et comprendre 

 

 

Peut reconnaître 
des mots familiers 
accompagnés 
d’images.  

Peut reconnaître 
des horaires et des 
lieux dans des 
notes et des 
messages très 
simples.  

Peut comprendre de petits 
messages simples, envoyés par 
courriel ou sur les réseaux sociaux 
(telle une proposition de 
rencontre, où, quand et quoi 
faire) 

Peut comprendre une lettre personnelle, 
un courriel ou une publication sur les 
réseaux sociaux simples, dans lesquels il 
est question de sujets familiers (les amis 
ou la famille) 

Peut comprendre des lettres personnelles, 
des courriels et des publications simples sur 
les réseaux sociaux, qui relatent de 

façon assez détaillée d’événements et 
d’expériences. 

Peut comprendre tout type de courriel ou 
publication sur les réseaux sociaux même s’ils 
sont rédigés en langage familier. 

Peut comprendre des opinions, émotions 
et attitudes exprimées de façon 
implicites et explicites, dans tout type de 
communication, à condition de pouvoir 
utiliser des outils de référence. 

Peut se faire une idée du contenu 
d’un texte informatif assez 
simple, surtout s’il est 
accompagné d’un document 
visuel. 

Peut comprendre les points principaux 
de textes courts qui traitent de sujets 
quotidiens. Peut identifier l’information 
pertinente dans des écrits simples 

décrivant des événements et dans 
lesquels les chiffres, les noms, les 
illustrations et les titres facilitent 
grandement la compréhension. 

Peut localiser une information recherchée 
dans un texte long et peut réunir des 
informations provenant de différents parties 
du texte, ou de textes différents, afin 
d’accomplir une tâche précise. Peut 
reconnaître le schéma argumentatif suivi 
pour la présentation d’un problème, sans en 
comprendre nécessairement le détail. 

Peut parcourir rapidement plusieurs textes en 
parallèle (articles, rapports, sites internet, 
ouvrages, etc.) et en relever les points 
pertinents. Peut reconnaître si un texte 
donne de l’information factuelle ou bien s’il 
cherche à convaincre les lecteurs. Peut 
reconnaître la structuration d’un texte. 

Peut comprendre dans le détail une 
gamme étendue de textes et identifier 
des points de détail fins, y compris les 
attitudes, que les opinions soient 
exposées ou implicites.  

Peut comprendre de courts récits 
illustrés, au sujet d’activités 
quotidiennes et rédigés avec des 
mots simples. Peut comprendre 
dans les grandes lignes des textes 
courts d’histoires illustrées, à 
condition que les images l’aident 
à deviner le contenu. 

Peut comprendre suffisamment pour lire 
des histoires et des bandes dessinées 
courtes, mettant en scène des situations 
concrètes et familières et rédigées dans 
un langage très quotidien. Peut 
comprendre les points principaux de 
courts reportages dans des magazines 
qui traitent de sujets quotidiens 
concrets. 

Peut comprendre la description de lieux, 
d’événements, de sentiments explicitement 
exprimés dans des articles de magazines 
rédigés dans un langage courant. Peut 
suivre l’intrigue de récits, romans simples 
et bandes dessinées si le scénario est clair et 
linéaire et à condition de pouvoir utiliser un 
dictionnaire. 

Peut lire pour son plaisir de façon très 
autonome, en adaptant le mode et la rapidité 
de lecture à différents textes (magazines, 
romans assez simples, livres d’histoire, 
biographies, carnets de voyage, guides, 
passages de chansons, poèmes), en utilisant 
les références adéquates. 

Peut lire sans grande difficulté des 
textes littéraires et ouvrages 
contemporains, écrits en langage 
standard, en appréciant l’implicite et les 
idées. 
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Tableau synthétique des descripteurs de la production 
 

Pré A1 A1                   Æ A2                   Æ B1                   Æ B2                   Æ C1 

Parler 

 

 

Peut produire 
des phrases 
courtes pour 
parler de soi, 
donner des ren-
seignements  
simples person-
nels 

Peut décrire les aspects 
simples de sa vie quotidienne 
en utilisant une suite de 
phrases simples, des mots et 
des expressions simples à 
condition de pouvoir préparer 
à l’avance.  

Peut raconter une histoire ou 
décrire quelque chose par une 
simple liste de points. Peut 
expliquer en quoi une chose lui plaît 
ou lui déplaît. 

Peut raconter une histoire, décrire un 
événement et exprimer clairement ses 
sentiments par rapport à quelque 
chose qu’il a vécu et expliquer 
pourquoi il ressent ces sentiments. 

Peut transmettre des informations 
factuelles explicites dans des domaines 
familiers. 

Peut faire une description claire et 
détaillée d’une gamme étendue de 
sujets en relation avec son domaine 
d’intérêt. 

Peut dire de façon détaillée en quoi des 
événements et des expériences le/la 
touchent personnellement. 

Peut faire une description claire et 
détaillée de sujets complexes. Peut 
faire une description ou narration 
élaborée, en y intégrant des thèmes 
secondaires, en développant 
certains points et en terminant par 
une conclusion appropriée. Peut 
faire remarquer des distinctions très 
précises entre des idées très 
proches. 

 

Peut donner les raisons pour 
lesquelles il aime ou n’aime pas 
quelque chose, et indiquer ses 
préférences en faisant des 
comparaisons de façon simple et 
directe. 

Peut donner des raisons simples pour 
justifier un point de vue sur un sujet 
familier. 

Peut développer méthodiquement une 
argumentation en mettant en évidence 
les points significatifs et les éléments 
pertinents. 

Peut débattre d’un problème 
complexe, formuler de façon précise 
les points soulevés et utiliser 
l’emphase de façon efficace. 

Peut lire un texte très bref et 
répété, par exemple pour 
présenter un conférencier 

Peut faire un bref exposé préparé 
sur un sujet relatif à sa vie 
quotidienne, donner brièvement 
des justifications et des explications 
pour ses opinions, ses projets et ses 
actes. Peut faire face à un nombre 
limité de questions faciles. 

Peut faire un exposé non complexe, 
préparé, sur un sujet familier qui soit 
assez clair pour être suivi sans difficulté 
la plupart du temps. 

Peut gérer les questions qui suivent 
mais peut devoir faire répéter si le 

Peut développer un exposé de manière 
claire et méthodique en soulignant les 
points significatifs et les éléments 
pertinents. 

Peut s’écarter spontanément d’un texte 
préparé pour suivre les points intéres-

Peut structurer un long exposé de 
façon à ce que les auditeurs suivent 
facilement la logique des idées et 
comprennent l’argumentation 
générale. 
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débit est rapide. sants soulevés par des auditeurs. 

Ecrire 

 

Peut écrire des 
renseignements 
simples et 
personnels en 
utilisant 
éventuellement 

un dictionnaire. 

 

Peut écrire des phrases et des 
expressions simples sur lui-
même et des personnages 
imaginaires, où ils vivent et ce 
qu’ils font. Peut décrire très 
simplement une pièce dans 
une habitation. Peut utiliser 
des mots et des expressions 
simples pour décrire certains 
objets familiers. 

Peut faire une description brève et 
élémentaire d’un événement, 
d’activités passées et d’expériences 
personnelles. 

Peut écrire une histoire simple. 
Peut écrire des biographies 
imaginaires et des poèmes courts et 
simples sur les gens. 

Peut écrire des descriptions détaillées 
non complexes sur une gamme 
étendue de sujets familiers dans le 
cadre de son 

domaine d’intérêt. Peut rédiger une 
critique simple sur un film, un livre ou 
un programme télévisé, en utilisant une 
gamme limitée de langage. 

Peut écrire des descriptions claires et 
détaillées sur une variété de sujets en 
rapport avec son domaine d’intérêt. 

Peut écrire une critique de film, de livre 
ou de pièce de théâtre. 

Peut écrire des textes descriptifs et 
de fiction clairs, détaillés, bien 
construits dans un style sûr, 
personnel et naturel approprié au 
lecteur visé. Peut faire un rapport 
critique détaillé d’événements 
culturels (par ex. des pièces de 
théâtre, des films, des concerts) ou 
d’œuvres littéraires. 

 

Peut écrire des textes courts sur 
des sujets d’intérêt familiers, en 
liant les phrases avec des 
connecteurs tels que « et », « parce 
que », « ensuite ». 

Peut donner ses impressions et son 
opinion dans des écrits portant sur 
des sujets d’intérêt personnel en 
utilisant un vocabulaire et des 
expressions de tous les jours. 

Peut écrire de brefs essais simples sur 
des sujets d’intérêt général. 

Peut écrire un texte sur un sujet actuel 
en rapport avec son centre d’intérêt, en 
utilisant un langage simple pour lister 
les 

avantages et les inconvénients, donner 
et justifier son opinion. 

Peut intégrer des illustrations, des 
photos ainsi que des textes courts à un 
rapport ou une affiche de présentation. 

Peut écrire un essai ou un rapport qui 
développe une argumentation de façon 
méthodique en soulignant de manière 

appropriée les points importants et les 
détails pertinents qui viennent 
l’appuyer. 

Peut exposer par écrit, clairement et 
de manière bien structurée, un sujet 
complexe en soulignant les points 
marquants pertinents. Peut écrire 
une introduction et une conclusion 
appropriées pour un rapport, un 
article ou une dissertation d’une 
certaine longueur, à condition qu’il 
soit en rapport avec son centre 
d’intérêt et qu’il soit possible de 
corriger le texte. 
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Tableau synthétique des descripteurs de l’interaction 
 

Pré A1 A1                   Æ A2                   Æ B1                   Æ B2                   Æ C1 

Interagir à l’oral 

 

 

Peut poser des 
questions et 
répondre à des 
questions sur lui-
même, en 
utilisant des 

formules toutes 
faites courtes et 
en comptant sur 
les gestes  

Peut prendre part à une 
conversation simple de 
nature factuelle et sur un 
sujet prévisible. Peut 
présenter quelqu’un et 
utiliser des expressions 
élémentaires de salutation et 
de congé. Peut échanger sur 
ses goûts si 

on s’adresse à lui clairement 
et lentement. 

Peut généralement participer à une 
discussion si elle se déroule 
lentement, échanger des opinions, 
comparer, exprimer son accord ou 
son désaccord sur des questions du 
quotidien dans un langage simple 
en faisant répéter ou reformuler de 
temps en temps. 

Peut aborder une conversation en 
langue standard clairement articulée, 
sur un sujet familier bien qu’il lui soit 
parfois nécessaire de faire répéter 
certains mots ou expressions et même 
si il peut parfois être difficile à suivre 
lorsqu’il essaie formuler exactement ce 
qu’il aimerait dire (expression de 
sentiments, comparaison, opposition). 

Peut exposer ses idées et ses opinions et 
argumenter sur des sujets complexes 
familiers, identifier avec précision les 
arguments d’autrui et y réagir de façon 
convaincante en langue standard. 

Peut argumenter une prise de 
position  de manière convaincante 
en répondant aux questions et 
commentaires ainsi 

qu’aux contre-arguments avec 
aisance, spontanéité et pertinence. 

Peut comprendre les 
questions et instructions 
formulées lentement ainsi 
que des indications brèves et 
simples. Peut demander 
quelque chose à quelqu’un ou 
le lui donner. 

Peut se débrouiller dans des 
situations courantes de la vie 
quotidiennes (se renseigner ou 
fournir des informations) en 
utilisant un répertoire de mots et 
expressions simples. 

Peut échanger avec une certaine 
assurance en donnant un grand 
nombre d’informations factuelles sur 
des sujets familiers (prendre une 
décision, formuler une opinion, poser 
des questions supplémentaires). 

Peut échanger ou négocier pour trouver 
une solution, présenter ses conditions et 
poser des questions détaillées sur des 
sujets complexes. 

Peut négocier dans des situations 
complexes et des domaines 
spécifiques. 

Peut répondre, dans un 
entretien, à des questions 
personnelles simples posées 
très lentement et clairement 
dans une langue directe et 

Peut mener une conversation 
téléphonique avec des amis, 
répondre à des questions simples 
et réagir lors d’un entretien sur des 
sujets familiers à condition de 

Peut prendre part à des conversations 
téléphoniques simples de façon 
prolongée tout en prenant quelques 
initiatives mais en restant très 

Peut conduire un entretien ou une 
conversation téléphonique avec 
efficacité et aisance, en s’écartant 
spontanément des questions préparées 
et en exploitant et relançant les 

Peut participer à un entretien, 
comme interviewer ou comme 
interviewé, en développant et en 
mettant en 
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non-idiomatique. pouvoir faire clarifier certains points 
si besoin. 

dépendant de l’interlocuteur.  réponses intéressantes.  valeur le point discuté, sans aucune 
aide. Peut mener un entretien télé-
phonique de façon efficace pour des 
objectifs personnels et 
professionnels. 

Interagir à l’écrit 

 

 

Peut écrire des 
mots courts pour 
donner une 
information très 
simple.  

 

Peut publier des 
messages 
simples de 
salutation en 
ligne, en utilisant 
des expressions 
toutes faites 
simples. 

Peut écrire un message court 
et très simple (par exemple 
un texto) à des amis pour leur 
donner un renseignement ou 
leur poser une question. 

Peut laisser un message 
simple indiquant par ex. sur 
où il est allé/e, à quelle heure 
il compte revenir  

Peut transmettre et recevoir par 
lettre ou courriel des informations 
personnelles habituelles, échanger 
des renseignements courants par 
texto ou renseigner des formulaires 
simples. 

Peut transmettre à des personnes 
fréquentées dans la vie quotidienne 
une information simple et 
immédiatement pertinente en 
communiquant de manière 
compréhensible les points qui lui 
semblent importants. 

Peut maintenir une relation à travers 
une correspondance personnelle dans 
une langue fluide et efficace. 

Peut se procurer par lettre ou par 
courriel les informations dont il a 
besoin. Peut prendre des messages 
personnels et professionnels complexes 
et en laisser, à condition de pouvoir 
demander des compléments 
d’information. 

Peut s’exprimer avec clarté et 
précision dans sa correspondance 
personnelle, en utilisant une langue 
souple et efficace, y compris dans 
un registre affectif, allusif ou 
humoristique. Peut mener à bien et 
avec exactitude une correspondance 
formelle du type demandes 
d’éclaircissements, candidature, 
réclamations, ou des lettres pour 
exprimer sa sympathie. 

Peut écrire des messages et 
des publications personnelles 
en ligne très simples à l’aide 
d’un outil de traduction. 

Peut réagir très simplement, 
en ligne, positivement ou 

négativement à des 
publications simples et à des 
commentaires à l’aide 
d’expressions apprises. 

Peut gérer des échanges simples en 
ligne, poser des questions, 
répondre, commenter de façon 
simple (des publications), échanger 
des idées à condition de n’avoir 
qu’un seul interlocuteur à la fois et 
en ayant recours si besoin à des 
outils de traduction.  

Peut contribuer à une discussion en 
ligne sur un sujet familier pour faire 
part d’expériences à condition de 
pouvoir utiliser des outils en ligne pour 
combler des lacunes linguistiques.  

Peut publier à titre personnel même si 
des lacunes lexicales entraînent des 
répétitions et des difficultés de 
formulations. 

Peut intervenir en ligne pour relier ses 
contributions à d’autres déjà publiées, 
saisir les implications culturelles et 

réagir de façon adéquate.  

Peut s’engager dans des échanges en 
ligne entre plusieurs participants, relier 
efficacement ses contributions à 
d’autres 

déjà publiées, à condition qu’un 
modérateur aide à gérer la discussion. 

Peut engager des échanges en ligne 
en temps réel avec plusieurs 
participants, et comprendre les 
intentions de communication et les 
implications culturelles des 
différentes contributions. Peut 
adapter son registre en fonction du 
contexte d’une interaction en ligne 
et passer, si nécessaire, d’un registre 
à un autre au cours de l’échange. 
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Tableau synthétique des descripteurs de la médiation 
 

 A1                   Æ A2                   Æ B1                   Æ B2                   Æ C1 

Transmettre une  

information, 
interpréter 

Peut indiquer avec des mots 
et des gestes simples les 
besoins élémentaires d’une 
tierce personne dans une 
situation précise. 

Peut interpréter de façon simple 
lors d’une interview, transmettre 
des informations claires sur des 
sujets familiers, à condition de 
pouvoir préparer à l’avance et si les 
interlocuteurs articulent clairement. 

Peut, lors d’un entretien, interpréter et 
transmettre des informations 
factuelles explicites, à condition de 
pouvoir se préparer à l’avance et que 
les intervenants parlent clairement 
dans une langue courante. 

Peut assurer une interprétation 
consécutive sur des sujets généraux 
et/ou connus, transmettre les propos 
importants et les points de vue, si 
l’intervenant fait de fréquentes pauses 
et clarifie son propos si nécessaire. 

Peut assurer une interprétation 
consécutive fluide portant sur une 
grande variété de thèmes et 
transmettre des informations 
importantes avec clarté et 
concision. 

Traiter  

un texte ou 

un dossier 
documentaire 

Peut, à l’aide d’un 
dictionnaire, présenter (en 
langue Y), des phrases simples 
écrites ou prononcées (en 
langue X), mais sans toujours 
choisir la signification 
convenable. Peut transcrire 
des mots isolés et des textes 
courts imprimés. 

Peut lister (en langue Y) les 
informations importantes de textes 
oraux et écrits courts, clairement 
structurés et simples (en langue X), 
s’ils portent sur des sujets concrets 
et familiers palliant son répertoire 
limité par des gestes ou mots 
empruntés à d’autres langues. 

Peut résumer (en langue Y), 
l’information et les arguments issus de 
textes / dossiers, etc. (en langue X), sur 
des sujets familiers. Peut rassembler 
des éléments d'information de sources 
diverses (en langue X) et les résumer 
pour quelqu'un d'autre (en langue Y). 

Peut (en langue Y), faire une synthèse et 
rendre compte d’informations et 
d’arguments venant de diverses sources 
orales et écrites (en langue X). Peut 
comparer, opposer et synthétiser (en 
langue Y), des informations et points de 
vue différents (en langue X). 

Peut exploiter des informations et 
des arguments venant d’un texte / 
dossier complexe (en langue X), afin 
de commenter un sujet (en langue 
Y), de tirer des conclusions, d’ajouter 
son opinion, etc. en prenant en 
compte le style et le registre 
d’origine. 

Faciliter la 
coopération 

Peut exprimer une idée à 
l’aide de mots très simples et 
demander ce que les autres 
pensent. Peut dire qu’il a 
compris et demander aux 
autres s’ils ont compris. 

Peut participer à la réalisation de 
tâches communes simples, 
demander aux participants ce qu’ils 

pensent, faire des propositions de 
façon à faire avancer la discussion. 

Peut organiser le travail pour réaliser 
une tâche commune simple en 
précisant l’objectif et les principaux 
problèmes à régler. Peut poser des 
questions, faire des commentaires, 
proposer des reformulations simples 
pour garder le cap d’une discussion. 

Peut mettre en évidence le problème 
principal à résoudre dans une tâche 
complexe. Peut agir comme rapporteur 
du groupe, noter les idées et les 
décisions, les discuter avec le groupe et 
faire ensuite en plénière un résumé des 
points de vue exprimés. 

Peut développer l’interaction et 
aider à la guider avec tact vers une 
conclusion. Peut, dans une 
discussion, évaluer les difficultés et 
les propositions, résumer, examiner 
et considérer tous les points de vue 
pour essayer d’obtenir un 
consensus. 
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Mener un travail 
collectif 

Peut utiliser des mots simples 
et des expressions non 
verbales pour montrer son 
intérêt pour une idée. 

Peut donner des consignes très 
simples à un groupe de travail 
collectif et aider si nécessaire aux 

formulations. Peut demander l’avis 
de quelqu’un sur une idée donnée. 

Peut donner des consignes simples et 
claires pour organiser une activité. 
Peut poser des questions pour amener 
les personnes à clarifier leur 
raisonnement. 

Peut organiser et gérer un travail 
collectif de façon efficace, inciter les 
membres d’un groupe à décrire et 
développer leurs idées et recentrer 
habilement l’attention des participants 
en sollicitant des propositions. 

Peut organiser une séquence de 
travail diversifiée (plénière, groupe 
ou individuel) et assurer en douceur 
des transitions entre les étapes. 
Peut, à partir de différentes 
contributions, susciter un 
raisonnement logique. 

Faciliter la 
communication 

Peut reconnaître si des 
interlocuteurs ne sont pas 
d’accord ou si quelqu’un a un 
problème, et utiliser des mots 
et des expressions 
mémorisées (par ex. « Je 
comprends », « Ça va ? ») 
pour montrer sa sympathie. 

Peut se rendre compte d’un 
désaccord entre interlocuteurs ou 
de difficultés dans une interaction 
et adapter des expressions 

simples, mémorisées, pour 
rechercher un compromis ou un 
accord. 

Peut montrer sa compréhension des 
problèmes clés dans un différend sur 
un sujet qui lui est familier et adresser 
des demandes simples pour obtenir 
confirmation et/ou clarification. Peut 
demander aux parties en désaccord 
d’expliquer leur point de vue et 
répondre brièvement à ces 
explications. 

Peut aider les parties en désaccord à 
mieux se comprendre et à obtenir un 
consensus en reformulant leurs 
positions, en présentant les principaux 
points de désaccord, en repérant les 
terrains d’entente, en établissant des 
priorités de besoins et d’objectifs. 

Peut montrer sa compréhension 
détaillée des exigences de chaque 
partie. Peut demander avec tact à 
chaque partie de déterminer ce qui 
est négociable. Peut se montrer 
persuasif pour suggérer aux parties 
en désaccord de faire évoluer leur 
position. 

Etablir un espace 
pluriculturel 

Peut faciliter un échange 
interculturel en accueillant 
les gens et en manifestant 
son intérêt avec des mots 
simples et des expressions 
non verbales. 

Peut contribuer à un échange inter-
culturel, demander, avec des mots 
simples, aux gens de s’expliquer et 
de clarifier ce qu’ils ont dit, et 
exploiter son répertoire limité pour 
exprimer son accord, inviter, 
remercier, etc. 

Peut utiliser un répertoire limité pour 
présenter des personnes de différentes 
cultures et montrer qu’il est 
conscient(e) que certaines choses 
peuvent être perçues différemment 
selon les cultures. Peut assurer un 
échange interculturel en montrant de 
l’intérêt et de l’empathie par ses 
questions et ses réponses simples.  

Peut, à l’occasion de rencontres inter-
culturelles, reconnaître des points de 
vue différents de sa propre vision du 
monde et en tenir compte, clarifier les 
malentendus et discuter des 
ressemblances et des différences de 
points de vue et d’approches afin de 
détendre l’atmosphère et de permettre 
à la discussion d’avancer. 

Peut jouer le rôle de médiateur 
dans des rencontres 
interculturelles, contribuer à une 
culture de communication partagée, 

en gérant les ambigüités, proposant 
des conseils et encouragements, et 
en prévenant les malentendus. 

 


